
 

 

Soyons brefs…et tentons de résumer la Bataille pour Bastogne en 
ses 6 phases essentielles… 

 
LA BATAILLE POUR BASTOGNE  

EN 6 PHASES 
                UN ESSAI DE ROGER MARQUET 

Paru dans une première version, 
 sous la même signature,  

dans ‘’Jours de Guerre – Jours de Sursaut ‘’–  
collectif de 10 auteurs - Dexia, Bruxelles, 2001 

 
**********************************************************************  

 
1. Du 18 au 20 décembre 1944 : la  course pour Bastogne. 
2. Du 21 au 25 décembre 1944 : l’encerclement. 
3. Du 26 au 29 décembre 1944 : la dislocation de l’encerclement. 
4. Du 30 décembre 1944 au 2 janvier 1945 : l’élargissement du corridor de 

percée. 
5. Du 3 au 16 janvier 1945 : la lutte pour la jonction avec le front Nord. 
6. Du 17 au 22 janvier 1945 : la libération du plateau de Bastogne. 

 
******************   

 
PHASE 1 : LA COURSE POUR BASTOGNE (DU 18 AU 20 DECEMBRE 1944) 
 
➢ Les Allemands 

C’est au XLVII Korps de von Lüttwitz que revient le périlleux honneur de 
mener le premier assaut sur Bastogne, avec trois unités :               

o la 2.Panzer Division de von Lauchert qui arrive à Longvilly le 18 
décembre vers 18 h. Elle oblique vers le Nord pour tenter de 
prendre Noville. Elle n’y parviendra que le 20, repoussant les 
Américains jusqu’à Foy. 

o la 130.Panzerlehr Division (Bayerlein) perd beaucoup de temps 
entre Benonchamps, Mageret et Neffe pour n’atteindre Wardin 
que dans l’après-midi du 19. Le lendemain, elle tente, sans 
succès, de prendre Bastogne. 

o la 26.Volksgrenadier Division (Kokott) qui suit la Panzer Lehr et 
tente l’attaque de Bastogne par Noville, avec la 2.Panzer et 
réussit à repousser les Américains jusque Foy. Elle attaque 
ensuite par Arloncourt, le Bois Jacques, Bizory…Echecs ! 

 
➢ Les Américains. 

 
Middleton commande le VIII Corps US avec son PC à Bastogne. Dès le 18 
décembre après-midi, il reçoit le Combat Command B de la 10th Armored 
Division, sous le commandement du Colonel Roberts, en renfort. 

       



 
Trois teams de combat sont créés : 

o Le Team Desobry , envoyé à Noville. 
o Le Team Cherry qui va s’installer à Longvilly. 
o Le Team O’Hara qui va à Wardin. 

                   
Pendant la nuit du 18 au 19 décembre, la 101st Airborne Division arrive (en 
camions) de Mourmelon, en France ; elle répartit ses unités sur le pourtour de 
Bastogne : 

o Le 501st P.I.R. (Colonel Ewell) sur les hauteurs de Bizory et dans le 
village de Mont. 

o Le 502nd P.I.R. (Colonel Chappuis) à Recogne, Monaville et Longchamp 
o Le 506th P.I.R. (Colonel Sink) d’abord à Noville, puis entre Foy et 

Recogne. 
o Le 327th G.I.R. (Colonel Harper) à Marvie, Remoifosse, Isle-le-Pré et 

aussi à la Barrière Hinck. 
 

Les Américains ont gagné la course pour Bastogne mais sont sur le point de s’y faire 
encercler. 

 
 

 
 

Strategy at Noville – James Dietz – Décembre 1944 – Photo par le peintre 
 
 
PHASE 2 : LA MANŒUVRE D’ENCERCLEMENT (21 AU 25 DÉCEMBRE 1944). 
 

➢ Les Allemands 
La 2.Pz Div. reprend sa progression vers la Meuse, en contournant Bastogne 
par le nord : Bertogne, Givroulle, Barrière Hinck,… La Pz Lehr opère un 
contournement de la ville par le sud : Doncols, Villers-la-Bonne-Eau, 
Remichampagne, … La 26.VGD est chargée du siège de Bastogne. Elle est 
au contact, sur son flanc sud, avec la 5.Fallschirmjäger Division (Heilmann) 
dont la limite nord passe initialement. Ceci va amener un chevauchement de 
trois unités importantes : la 5.FSJ.Div., la 26. VGD et la Pz Lehr Div. 
Du 21 au 24 décembre, la 26.VGD termine l’encerclement de Bastogne ; 
d’une part, avec son 39.Füsilier Regiment par Lutrebois, Assenois et Villeroux 
et, d’autre part, avec son 26.Aufklärungabteilung, par Lutremange, 



Salvacourt, Chenogne et Mande-Saint-Etienne. En même temps la 26.VGD 
tente de percer, sans succès, le cercle américain. Finalement, le 24 
décembre, elle se dispose en un périmètre continu tout autour de Bastogne.  
Le 25 décembre, la 15.Pz Gren.Div. arrive en renfort, tente une percée du 
périmètre à partir de l’ouest mais, ses effectifs étant insuffisants, n’arrive à 
aucun résultat durable. 
 

➢ Les Américains. 
Toutes les troupes encerclées sont placées sous le commandement unique 
de McAuliffe, à savoir, la 101ème Aéroportée, le CC B de la 10ème Blindée, le 
705ème Tank Destroyer Battalion et les rescapés de la retraite du Luxembourg 
(venant du CC R/9th Armored et de la 28th Infantry essentiellement) qui 
seront reformés en un team baptisé SNAFU (Situation Normal All Fouled Up : 
Situation Normale : Tout Fout le Camp). Il faut y ajouter onze bataillons 
d’artillerie de campagne dont les tirs seront parfois déterminants et le 81st 
AAA Bn qui utilisera ses canons de 57 mm antiaériens comme des canons 
antichars.  
La liste des unités encerclées n’est pas exhaustive, mais le nombre de 
soldats prix au piège s’élève approximativement à 18.000. 
Le périmètre s’appuie sur quatre régiments renforcés de la 101ème et 
s’articule de la manière suivante : 

✓ Du chemin de fer Bastogne – Gouvy à Mont : le 501st PIR (Parachute 
Infantry Regiment) 

✓ De Mont à Champs : le 327th GIR (Glider Infantry Regiment) 
✓ De Champs à Recogne : le 502nd  PIR 
✓ De Recogne jusqu’au chemin de fer Bastogne – Gouvy : le 506th PIR. 
Le 22 décembre, McAuliffe répond par un cinglant NUTS à une demande 
de reddition faite par les Allemands. 
 
 

 
Traces et mémoire en Luxembourg belge 

 
 
 
 
 
 



PHASE 3 : LA DISLOCATION DE L’ENCERCLEMENT (DU 26 AU 29 DECEMBRE 
1944). 
 

➢ Les Américains. 
Le III Corps du Général Millikin (3ème Armée de Patton) attaque vers 
Bastogne et Wiltz, venant du sud, dès le 22 décembre. L’attaque vers 
Bastogne est confiée à la 4th Armored Division (général Gaffey). Ses trois 
Combat Command attaquent selon trois axes différents : 
- le CC A suit la grand-route d’Arlon 
- le CC B, la route de Neufchâteau 
- le CC R, la route d’Assenois. Il rompt l’encerclement le 26 décembre 1944 à 
16.45 h à Assenois. 
Le CC A / 9th Armd Div. s’empare de Sibret pendant la nuit du 25 au 26 et 
ouvre ainsi la route de Neufchâteau. 
Le 29/12, la 4th Armd Div. aidée par la 35th Inf. Div. (Général Baade),   
dégage la route d’Arlon. 
L’encerclement de Bastogne est disloqué. 
 

➢ Les Allemands 
La 5.FSJ.Div. et la 26.VGD – cette dernière prioritairement tournée vers 
Bastogne – tentent vainement d’empêcher la rupture de l’encerclement. 
 

 
PHASE 4 : L’ELARGISSEMENT DU CORRIDOR DE PERCEE  (DU 30 DECEMBRE 
1944 AU 2 JANVIER 1945). 

 
Les Américains. 

À l’ouest, le 30 décembre, Patton relance son VIII Corps et lui fixe le voisinage 
d’Houffalize comme objectif. Une partie des divisions formant ce Corps d’Armée va 
intervenir dans la bataille du plateau : 

• La 11th Armored Division (Général Kilburn) s’empare difficilement, en quatre 
jours, de Morhet, Jodenville, Chenogne et Mande-Saint-Etienne, d’une part (avec 
son CC B) et d’autre part, de Rechrival, Brul et Houmont (avec son CC A) ; le CC 
R protégeant le flanc gauche de Magerotte à Pinsamont. 

• Le CC A/9th Armored Division (venant de l’extérieur du périmètre) et le Team 
Cherry de la 10th Armored Division (venant de Bastogne) libèrent Benonchamps 
La 101st Airborne tient bon. 
 

À l’est et toujours le 30 décembre, Patton engage son III Corps, direction Saint-Vith. La 
6th Armored est engagée dès le 31 dans le secteur de la 4th qu’elle relève le 2 janvier. 
Pendant quatre jours, la 6th gagnera un peu de terrain du côté de Neffe et Mageret. 
 
Les Allemands. 
 
Les XLVII et XXXIX Korps sont regroupés sous un commandement unique et forment 
l’Armeegruppen von Lüttwitz. Ce regroupement éphémère lance, le 31 décembre, un 
attaque qui a pur but de refermer le périmètre ouvert le 26 décembre. Et donc, … 
 



 du nord-ouest  vers le sud-est, le XLVII Korps lance une offensive avec la 3.Pz 
Gren.Div. (Denkert) et la Führer Begleit Brigade (Remer). Objectif : Assenois et 
Hompré. Cette attaque se heurte de plein fouet à celle menée par les Américains 
et ses objectifs ne seront pas atteints. Elle réussit cependant à bloquer l’avance 
américaine. 

 D’est en ouest, le XXXIX Korps (Decker) attaque vers Lutrebois et Villers-la-
Bonne-Eau (1.SS Pz.Div. - Möhnke) qu’il arrive à reprendre et d’où il menace la 
route d’Arlon pendant plusieurs jours. La 167.VGD (Hoecker) opère sur l’axe 
Lutrebois, Remoifosse, Assenois. 
Le 1 janvier 1945, les Allemands reconnaissent que l’offensive de l’Armeegruppe 
von Lüttwitz pour réencercler et prendre Bastogne a échoué. 
Les unités qui composaient cet Armeegruppe passent à la défensive. 
 
 

 
 

Aspect de Villers-la-Bonne-Eau après le retrait des Allemands – (Photo 
NARA) 

 
 

PHASE CINQ : LA LUTTE POUR LA JONCTION AVEC LE FRONT NORD (DU 3 AU 
16 JANVIER 1945). 

 
Les Allemands. 
 

 3 janvier : le 1.SS Pz Korps (Priess) attaque Bastogne pr le nord, avec : 
                        - la 9.Pz SS Div (Staedler) vers Monaville, Longchamps 
         - le 12.SS Pz. Div.(Kraas) et la 340.VGD vars Bizory et Neffe. 
Cette attaque, lancée par des forces amoindries, arrive cependant à fixer les 
Américains et à retarder leur avance vers Houffalize. 

 8 janvier 1945 : le Haut commandement allemand met fin à la Bataille des 
Ardennes et retire ses grandes unités SS. 
Des transversales de repli progressif sont fixées : 

 12/13 janvier 1945 : Erneuville, Givroulle, Longchamps, Noville. 
 13/14 janvier 1945 : Warempage, Bertogne, Noville (partiellement). 
 14/15 janvier 1945 : Mabompré, reste de Noville, Mageret, Bras, Doncols. 
 15/16 janvier 1945 : Cherain, Tavigny, Moinet, Oberwampach. 



 

• Les Américains. 
 
Ce n’est que le 9 janvier qu’une offensive déterminante sera relancée par Patton 
avec ses III et VIII Corps. 
 
Le III Corps progresse à droite de la ligne de chemin de fer Bastogne – Gouvy : 

- Avec le 6th Armored et la 35th Infantry qui libèrent Wardin (le 12), 
Benonchamps (le 14), Rachamps (le 16) et Moinet (le 21). 

- Avec la 90th Infantry, le 6th Cavalry Group et la 26th Infantry qui coupent 
la ‘’Poche de Harlange’’, constituant un saillant dans le dispositif 
américain. 

- Avec le VII Corps, composé de la 87th Infantry, des 4th et 11th Armored 
et des 17th et 101st Airborne, qui tente d’établir la jonction avec la 1ère 
Armée qui vient du nord, en ayant comme objectifs Noville, Bourcy et les 
hauteurs au sud de Houffalize. Cette attaque doit s’interrompre le 10 
janvier, pour permettre à la 4th Armored de se retirer pour gagner la Sarre 
où Patton l’envoie. L’offensive reprend à partir du 12 janvier. 
 

La 17th Airborne prend Flamierge, Flamisoulle, Salle, Givroulle, Gives et entre en 
contact sur l’Ourthe avec les Britanniques de la 51st Highland Infantry dès le 14 
janvier. 
 
La 11th Armored s’empare de Longchamps, Bertogne, Compogne, puis de 
Mabompré. Épaulée par la 101st Airborne, sur l’axe Foy – Noville – Wicourt, c’est 
elle qui réalise la jonction avec la 84th Infantry et la 2nd Armored  de la 1ère 
Armée qui viennent du nord, près de Houffalize, à Rensiwez, le 16 janvier. 
Les fronts alliés du sud et du nord se rejoignent. 
 

 

 
 

16 janvier 45 – fin de la 5ème phase : la lutte pour la jonction Nord-Sud, celle-ci est 
réalisée le 16 janvier 45, entre la 11th Armored Division (à g.) et la 84th Infantry 

Division (à dr.), à Rensiwez, sur l’Ourthe,  pas très loin d’Houffalize  
 (Photo NARA) 

 
 

 



 PHASE SIX : LA LIBERATION DU PLATEAU (DU 17 AU 22 JANVIER 1945)  
 

• Les Allemands. 
Les troupes allemandes continuent leur repli par Hachiville et Hardigny et 
commencent à regagner l’Allemagne dès les 16 et 17 janvier. À défaut d’avoir 
pris Bastogne, elles réussissent assez bien leur manœuvre de repli. 
 

• Les Américains. 
La 17th Airborne s’aligne sur un point de départ entre Houffalize et Hardigny et 
progresse vers Tavigny et Cetturu qu’elle libère le 21 janvier. La 101st Airborne 
(avec le CC B/10th Armd, le 705th TDBn, une partie du 611th TDBn et des 755th 
et 969th Field Artillery Battalions) conquièrent Noville, Rachamps, Hardigny, 
Bourcy. Le 18 janvier, la 101st Airborne est relevée et sa place dans le dispositif 
est occupée par la 11th Armored qui progresse depuis l’alignement Hardigny – 
Bourcy jusqu’à Boeur et Buret dont elle s’empare les 21 et 22 janvier 1945. 
 
La bataille pour le Plateau de Bastogne est terminée : les Allemands en sont 
définitivement chassés. Le temps est venu pour la population de panser ses 
plaies et pour les militaires de se repositionner pour la Campagne du Rhin. 
  
 
 
Fin de la Bataille pour Bastogne. On songe déjà à ce qui va suivre (c’est-à-

dire à la Campagne du Rhin)  
 
 

 


